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angflais et à faireaccepter e .rojet de- loi gel prononce IlabRolitiom
de PEli iblieT andstice Írh1 deL s -vn è r ,s

N.Disraceni tête, se sontcreuséleýspr t.pour décourir quel
mnoyen il. fallatitprendre'.afin de repouser e cëacemient, ce, projet
de loi. TIsoni eüull'idée d'e'ii aser passer, seon eéeture
bans 0op'päsiliàÇ se conïtenta'nt 'e prolester, dans' be e

sevy.oiesforéos 'déP ,tquieé,our a' dis ' ussion..ene o
whé.é Dascet rniere, i s -a ent proposé 'des -amende

men("à½hhunNesclaúet proet e loretdé- cette façon
ils'auraient eleetftgéegoermntqu'ils ýýPau raient
contraint à retir*er- son.bill. 'Danis-le chs où: cette tactiliue n'au-
rait pase. leu Ic3ucces- désiré, i; ls iur aient .organisé. dans. la
chiamnbre hanufe une résistan'ée invincible ilais la mise à ýe.xécu!tion
de ce dernier linéchoué î es-pa'irs n'onit pas voulu prendre
une attitude' qui le''et rendus':tr'ès-inpop'ulaires 'et leur"eût
fait perdre:le reste dup'r.estige ilu'its' 'conservent encore -

91 D'ailleurs, dit M\. Lacordaire, qui écrit dec Londres à l'Uni *.
rcr*s, M\. Gladston-e est'fermemlent résolu àrecouirir aux moy rens

exrme.Au cas ou--son piröjet 'amendé parla "chambre' haute

reviendrî it aux 'câiinunèes.et ser.hit adopté'par elles,' le premäier
minitredissudei mmédiate'ment lA Cli'atmbr'é et ën ápll-

rait-une. seconde' fois« à.lIa nation. Si;'t u onlraire,a.laChmbbe
basse, repoussant. cëtté mm tilationi-etn evénait l-aédcion

priitve0sjiruseaintofficieil enent. prévenus -que i;los-

s.ion se prolongerait tant que la question vitale du .moment tic
.rit pasr égée dût 'le gonvernementi intro duire dan s la

Cha brópriiléiénuii nÔuvel élémenit.libérai.
a Enrasncede 'ýcette 'résolution ýqui leur' a té' conimu-ni-

quée officieusement,. les conse.rvateurs ont-pris un parti moyen,'
celii, d'ai tagler iAmdatmnlimomnent 'où; le premier i ,-
nistre se lèvera 'pour demander à lire .mUe secondé fois son pro-
jet,"M Diraëli denùile'renv:oi de cette lecture à. Six inoiš
mIanière poliýie, de ýsòllicitr. le rejeti d'u'ne. nesure. 'Là bataille

ais Raem'ete'ngée dessinera.'clairemierit les' forces des

deux pats.Mais bien que MDisraëli croie pouvoir compter
sur quelgode défeätions"(dans- le campt libéral, jecri povi ,u .

prédire une miinulité. d'environ cent voix..... .
"1 M. -Gladstone compite tellement sur -la victoire, que le'gou-

vernement ne pourvoit plus aux. vacances qui survienneut dl'ans
PEglIise d'Irlande, à moins d'une absolue nécessité:"-

Cette seconde lectuire'idu bill de MIý Gladitorie a eu lieu :le
gouver nemènt'a obtenu alors une majorité de 118 voix.

.Nous 'lisons 'ce .qui Suit -dans Le Mlagasin ahlge toit-
chaint le R. P. Vélix qui ceeaneencore a précisé 'le ca-
réme à N; tre Damen de Paris:

"Célesti Jo5Is Félix estné en 1810 ài Neuiville-sur-Es-
catit, près Valeniciennies.

"Il se fitremarýquer. de bonne heure, par sa viva ci te, son .a c-
tivité et.an précocité de soni intelligence.. Ses parents, modestes
cult ivateurs,, comprenanlt que pour lui P"enseigniieiet de-Técole
du village était insuflia'nt,- Venvoyèrenit chtez sa tante qui habi-
t'lit Camnbrai, afin qu'il 'Pût sulivre les c-ours des F rères de reécole
chrélienne. ..

" lfut en voye ensuite au Coll-tee ussporèuetr-
pides, et de aà au'sémmiiaire, ou, pa'r la douceur de son caractère
la bonté de «son camuri, il sut se faire pronrsa.sp. ort
Aujourd'h l uu-les" disoêours dit R.T. se foat, rem-arquer.nur.la
fored et ýénergie'de-la logiquie, im uies aux .channies dé la dictiòn '

escnsci'si rappe:; llent qu'il brillait'iurtou tdanls Ses' classää

par un stylé "doù et fllèüri.' Sous lesý dehors d'une joyeuse inma-.
bilitd,,le jeune lé ie Ta'e ait' le feu sacré du dévoütemnint reli-

"Le 1). F lix entra fort je ine danîs la.Compagnie de Jésus.
Il apass1arceit logue ted'étdesli(térairese ótihéolo-

giqutes',avec la n4 .elle nacoinpa'ghie sait si Vien donàeéà n iihommne

Péie a.e é rodee d líétori "ue anù. collé,ge de:I finnculeå,
Concept o a miens Da s.sspremiers sermons tdn e

prmèe onfér'ence's .on. apreatqequstae e sou-,
väi eson l'-esso at, rnaintenat elles- n -conpètement,

."il fut ordormné prêtre ýà Lié e
~~~. 'sto 85 dil fit se "débuts commne co féieer -

NorD eMalà ré *èei gl'rands'taïiet c e d"
comhme profond théieolotgie n, commie. philosophé et trir i
ting&Ué o 'crianiit en le- -voyant noer.ans cetecar
illustrée-- ar' le s CPP.:Leh>rd'aire,Rai nM .Pate.Baut.in, 'etc mais bientôt' lesý craintes' se ;dissilpêrent : le "P'

Féiq avi aé;é ýèett e lourde éharge qqepaýúii
sance prouva PhlJeurFeux c foi de qg.Sb u, a rait pour,
uti uneý rêdileatiôà «n'arqiléd.' Lb P. Ray nvtan 'as«isia"à ses'i1--
buts et pirédit à sön'succïsseur leiesýiU idqi Paccompagneä
partout où sa voix retentit.

"1 'aprint qu'à un petit- nombre d'ime suéier
dé r elelemonde et lýnn ert_ URIomne" supérieur.u',à
deur conditi šs :là hut eer , å iiteffieisce ecfla for e de. a

Làca iio s ue r e u a faite auT. Fë lx, e'est'

celle;'dé bicnaî les; faib 'esss lé-, maladié si e siéc e,
et de le lui dire avec la liberté de-son san iiItèe l aborde'
hiardimn c es grandes démnois-ratÔý ös si dcersaires à niotre,
tèmIps et les' plus'prop'res à. affermir ceu nqicroient et 'a pier-
suader ceux ýqui; ne croient pas." Il pössèdò e grandeO qulités. oratoires i áaoef
cile, la veik" étendue et sonore, l'accentetlà geste -expressifs,
le goût"de's gr'anddi lépmn ,dsdii& rég'uli.èeee
de ce quelPon app*ellé, en' Allemnia ne, les constructions logiq .Ue s.
Il exceld e combatt-e ýles erreurs le s .plus' danger'euses. ilu
siècle...

1IC est'un illustre orateur et un, ardent apôtre. Eslicit, talent,'
imagrinaton,ý goût, convenances de toute espèce observées avec'

etact' le. plus'délicat, et le tout sans la mýoinI-je apparence de,
recherche ni àPeffor:t.. . ... ........... '2

"Il est à. la hiauteur de la r«oblé't diflcile-'iioni gui lui est'
confiée ; -et chiaque.àannée il gràndit, il se surpasse en présence
d'un auditoii-e qui P'admire ýcha que jour davantage.

... Voilà le dix-septiéme caLreine-que;prôceele'P. Fehi,
stin auditoire na pas diminué ;.au contÏaire- il augnente,

chaàque année."

LeCatéchisme d'agricültuIre
Par M. P'abbé N. A. Leclerc.

1Vol. in-l -1de 89 pagés, 'chez C. Darveau, Québec

Nous aurions.voi lu parier plus fôt.de ce bon, petit livre.que
Pianteuir a.écrit pour "l tous les élèves.de nos écoles ; "l mais il
nic nous est parvenu que depuis deux ou trois -jours. Nous nous-
liàtons.d'unir notre faible .voix à celle d'un grand nombre de
journaux qui en ont saluié P'apparition comme une bonne fortune
pour eseoedecampagne.

L'-auteur m'érite nos plus sincères félicitations pour avoir em-,
ployé -ses: loisir s.å u ne occupation si tile. I11 était d'ailleurs bien
pirepiarë à ce genre de travail, comme, ancien rédacteur de la
Gazette dles Campagnes, dont les lecteurs aiment-toujours à
se rappeler les mntéressantes cazusenes. agnicoles. Son hivre est
à-répandrel à distribuer:'coi.me recompiense.'Il sera reçu avec
plaisir.,

En P'éýnvan, M-. Leclerc s'esti proposé de m'ettre P'agnuÙt..
ture à la portée des eóéfarits et dec farerssortir, touie l


